l'enfer

Bien. (avec un bon sourire) Je suis heureux que vous soyez si nombreux à être venus ce soir. Les plus perspicaces d'entre vous auront sans doute déjà compris qu'ici, c'est l'Enfer.

Et moi, je suis le Diable, Lucifer. Bonsoir.

Vous pouvez m'appeler Lulu : nous essayons de maintenir ici une atmosphère informelle, tout en étant en même temps infernale. Juste une petite plaisanterie.

Vous êtes donc ici pour l'Éternité — et je n'ai pas besoin de vous dire que ça fait diablement long. Et vous verrez que vous allez apprendre à tous vous connaître très, très bien — surtout vers la fin.

Je vais vous répartir en groupes. Mais d'abord, y-a-t-il des questions ? Oui ? (tend l'oreille) Ah non, nous n'avons pas de toilettes. Si vous aviez lu votre Bible, vous connaîtriez l'expression "damnation éternelle sans rémission ni soulagement". Si vous n'avez pas pris vos précautions avant de venir, vous risquez de ne pas beaucoup vous amuser — mais, finalement, c'est bien pour ça que vous êtes ici, n'est-ce pas ?

Bon, je vais maintenant vous répartir en groupes. Tout le monde m'entend ? Vous m'entendez au fond ? Même dans les baignoires de goudron bouillant ? Bien…

Pour commencer, les assassins, par ici, merci.

Les pillards, les gangsters, sur le côté là-bas. Les cambrioleurs, vous pouvez les rejoindre, ainsi que les escrocs et les clercs de notaire.

Les fornicateurs, avancez d'un pas s'il vous plaît. Oh là là, qu'est-ce que vous êtes nombreux… Je vais devoir faire deux groupes : je vais séparer les adultères des autres. Les adultères, allez au fond et formez la queue devant cette petite guillotine miniature.

Les sodomites, vous vous mettez le long du mur, dos au mur.

Les athées. Alors, les athées… on fait moins les malins maintenant, hein ?

Euh… ensuite, les Chrétiens. Oui, pas de chance, mais ce sont les Juifs qui avaient raison. Je suis désolé pour vous, surtout pour les Témoins de Jéhovah, avec tout le mal qu'ils se donnent en faisant du porte à porte…

Maintenant, tous ceux qui ont vu le film des Monty Python "La vie de Brian" ; (en montrant en haut du doigt) je suis désolé, Il n'a vraiment pas le sens de l'humour, il n'apprécie pas la plaisanterie.

Les Hollandais. Je vois que certains d'entre vous ont dû se trouver à côté d'eux en camping…

Les prostituées, les pick-pockets, les pétomanes, les pétanqueurs, les plombiers polonais, vous allez vous mettre sur le banc au fond à côté des pédophiles et des pédagogues.

Bien, une dernière chose. Nous avons une sorte de programme d'échange avec… la-haut. Certains d'entre vous monteront donc passer une décennie au Paradis, et en échange nous recevrons ici quelques anges.

Je n'ai pas besoin de vous dire qu'au Paradis on s'attendra à ce que vous conduisiez d'une façon irréprochable — j'espère donc que vous vous montrerez dignes de votre damnation et qu'en conséquence vous ferez exactement le contraire de ce qu'on attend de vous, que vous leur arracherez leurs ailes, que vous leur faucherez leur auréole pour jouer au freesbie — enfin, je vous fais confiance.

Voilà, j'ai terminé. Je vais vous laisser maintenant entre les mains de mon collègue Belzébuth. Il va vous montrer les ficelles — (s'excitant peu à peu) et les cordes, et les chaînes, et les tenailles, et les clous, et le goudron fondu, et les électrodes.

Bonsoir. Je vous souhaite une bonne éternité.

